
FEUILLEtTON.L ILLUSTRE
PARAISSANT LE -JEUDI

$10 itt ANriÉE. MORNEAU & CIE., PROPRIÉTAIRES. 2 CaNTINS LE NublÉ11

LE$ AVENTURES DU CAPITAINE VATAN
TROISIÈÎME PARTIE reconnu l'hospitalité qui m'a été si généreusement accordée par

xiv la plus IRce des trahisons ? disons les choses comme elles sont

QUEL FUT-1 .ENTRETIEN QUJE Lt DUC DE ]ROILIN ET LE CO31TE en séduisant votre femme et devenant son amant lEt de quel
DU LUC gUltt"' FENTRtE EUX, E.T CE QUI W'E\ SUIV'IT moyen nie serais-je servi pour cela ? d'une lettre écrite à son

-t- Vous ? reprit vivement le comte. amie de couvent par Mrni la duchesse de Rohan ;niais, savez-
-Certeq, moi, monsieur, supposez-vous donc que ces ealom. vous que ce serait infdme, cela 1 Que si j'avais agi ainsi que vous

j'i iL1:lb(

L;eeune homme lui lançi entre les doiux ëpa ules un coup de poing si bien appliqué qu'il lui coupa net la parole.

nies hontcuses, semées dans je ne sais quel but ni quel intérêt,
ne n'ttaqueil mloi aussi dans mou hlonneur de -gentilhomme et
dans nia foi comîme ami. Allons donc 1 vous ne réfléchissez prisà
ca que vous diteg, 31 le comtc.de 3'Iauvcrs. comment) moi, qui
fus l'ami dc votre père, s on compagnon d'armes ; Moi, homme
de cinquante ans passés, complétement absorbé par les plus hau-
tes questions p)olitiques, tout dévoué à un parti dontije suis le
représentau i pour ainsi dire; moi, troqué comme une bfitefauve
par les CRtafiersdu roi et du connétable ; dont la tête est mise à
prix par le P>arlemeont de T~oulouse et celui de Paris, je 0me serais
introduit ansvotrez châfteau pour sauver mu vie, et j'luriis,

le prétendez, j'aurais commis un crime horrible. Allons done 1
VTous ne le croyez pas, voue ne pouvez pas le croire, monsieur le
comte I

-cependant, monsieur, les preuves sont là1, flagrantes et
irrécusables; pour ne parler que de votre entrée dans mua
chiiteau, ne vous y êtes-vous pas introduit sous un faux nom ?

- Certes, monsieur, et je le devais. Je vous le répèýo ; ma
tête était mise à1 pri%. Révéler mon nom devant vos gens, 'efit
ét non pas me perdre, cela m'importait fort peu, mais vous coin-
promettre, vous, ce que je ne voulais pas. -T'ignorais v9tre absene
de Xauvers lorsque je m'y sàîs présenté ; nion lâ:teniôn étAit de
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